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Correspondants
Crusnes, Errouville, Filliè-

res, Thil, Bréhain-la-
Ville : Rosaline Orlandini
(tél. 03 82 89 30 05).

Boismont, Baslieux, Laix, 
Bazailles, 
Ville-au-Montois : 
Marie-Josephe Curé (tél. 
03 82 23 16 53).

Villers-la-Montagne, 
Morfontaine : Denyse 
Norsa (tél. 03 82 44 07 34
ou 06 79 68 24 61).

Tiercelet : Najia Dini (tél. 
09 65 28 70 09).

RLSERVICES

Don de sang
Tiercelet : collecte de sang 

de 9 h à 12 h, salle polyva-
lente.

A UJOURD’HUI

Anne Wingelinckx-Gomez, professeur de l’atelier danse de la
MJC de Villerupt a ouvert aux parents les portes de la salle
Voltaire pour présenter les progrès réalisés par ses élèves tout
au long de l’année. Certains enfants ne faisant pas partie des
cours sont venus par curiosité avec leurs parents pour
découvrir les attraits de la danse. Peut-être, se décideront-ils à
pratiquer cette discipline attrayante enseignée par un profes-
seur talentueux, qui a su établir des liens étroits avec ses
élèves, lesquelles ont participé avec beaucoup de plaisir à la
comédie musicale Ce que la planète avait à dire.

Renseignements et inscriptions : tél. 03 82 89 90 14.

LOISIRS

Laura, Lisa, Ilona, Julia et Carla suivent régulièrement les cours
de danse à la salle Voltaire et reviendront l’an prochain. Photo RL.

Portes ouvertes
à l’école de danse

Bienvenue
à Maeva

Villers-la-Montagne.– Une
petite Maeva née le 1er juin à
Thionville est venue agrandir le
foyer de Lætitia Toffili et Frédé-
ric Zukowski, domiciliés à Vil-
lers-la-Montagne. Nos félicita-
tions aux parents et nos vœux
de prospérité au bébé.

Carnet rose
Tia est venue agrandir le foyer

d’Alexandre Gati et de Julie
Baderot, domiciliés à Morfon-
taine.

Nos félicitations aux parents
et nos vœux de prospérité au
bébé.

MORFONTAINE

Samedi dernier a été une
bonne journée pour les partici-
pants au défi des Magins orga-
nisé pour la 2e fois par les com-
missions communales de la
jeunesse et des sports ainsi que
la plupart des associations du
village. Quatorze stands étaient
incontournables pour les 15
équipes de 4 ou 5 personnes (de
6 à 70 ans), dont :

Du plomb dans l’aile. —
avec la section chasse : il fallait
faire des cartons !

Équilibre des parcours. —
étudiés avec le cours de gym.

Parcours du Combattant et
Tir au but. — 2 ateliers dirigés
par le foot.

Athos et Porthos. — 2
stands qui reprenaient des acti-
vités liées à l’escrime.

Visez le goulot et crevez
un ballon gonflé avec une
balle hérissée de cure-dents
(au bout d’une canne à
pêche). — pour la section
pêche.

Instable et baguettes chi-
noises. — avec des balles du

Tennis-club.
Attention au gardien. —

pour le tennis de table.
6 petits défis au judo comme

nouer sa ceinture, quizz, petits
combats…

La Macarena. — danse dont
chaque équipe devait apprendre
les pas et la produire à la fin du
défi.

Et en plus, une grosse struc-
ture gonflable où il fallait se
dépenser très physiquement.
Fou rires garantis !

Les équipes allaient d’un défi
à l’autre, tranquillement, et ont
dû accélérer un peu la cadence
l’après-midi quand la pluie s’est
invitée !

Au final, ce fut une journée
festive pour tous, qui a permis à
tous les participants de décou-
vrir les différentes activités pra-
tiquées dans la commune

La fête s’est donc achevée
plus tôt que prévu mais les orga-
nisateurs ont quand même pris
le temps d’offrir à tous les parti-
cipants une casquette imprimée
« Défi des Magins ».

VILLERS-LA-MONTAGNE

Athos et Porthos, des ateliers pour s’essayer à l’escrime. Photo RL

Second défi des Magins
bien relevé !

L’école de Tiercelet a
réuni, dans la cour de la
salle polyvalente, 150

personnes (parents, grands-pa-
rents et enfants) pour clore
dans la convivialité et les diver-
tissements, cette fin d’année
scolaire. La journée a été ponc-
tuée d’un spectacle en matinée
et de jeux l’après-midi, le tout
entrecoupé à midi, par un bar-
becue. Si le temps sec était au
rendez-vous presque toute la
journée, une petite averse a
perturbé les activités dans la
cour durant quelques minutes,
mais pas de quoi décourager
les enfants, qui se sont bien
amusés avec leur pistolet à
eau, cerceaux, sifflets, tou-
jours sur le regard bienveillant
des parents. Qui dit fête, dit
aussi musique : les tubes des
années 80/90, ont animé
l’après-midi. La journée s’est
terminée par une tombola où
de nombreux lots étaient mis
en jeu.

Du spectacle…
aux jeux

Ainsi, dès 11 h, les enfants
se sont mis en scène sous le
regard admiratif des parents.
Les maternelles ont présenté
un spectacle sous le thème du

cirque alors que les plus grands
de l’école élémentaire ont réa-
lisé un spectacle musical, après
avoir vu la cinquième sympho-
nie de Beethoven. Ils ont tra-
vaillé durant plus d’un mois
avec leurs enseignantes.
Mlle Faure, professeur des éco-
les, en est visiblement satis-
faite : « Ça s’est très bien
passé. »

À partir de 14 h, place aux
jeux, sous le thème Euro 2012.
Les écoliers avaient le choix
entre plusieurs activités où agi-
lité et équilibre étaient de mise.
Outre le traditionnel tir au but,
il y avait la course ballon mais
aussi le jeu de quilles et la
pêche. Toutes ces activités
étaient accessibles avec un tic-
ket acheté au préalable ; les
points récoltés lors de chaque
jeu ont permis aux enfants de
les échanger contre divers
objets tels que DVD et autres
jouets. Le stand maquillage a
connu un franc succès auprès
des plus petits notamment.

Côté tombola, plusieurs
dizaines de lots ont été remis
en fin d’après-midi. Il y avait
des livres, DVD, set de manu-
cure, gâteau de bonbons. Les
trois premiers prix ont été
remis à Mme Magalhaes (un

l ec t eu r DVD po r t ab l e ) ,
M. Deville (un coffret plaisir) et
M. Taticchi (un sac cadeau
Auduy Bijouterie). Il n’y a pas
que les gagnants de la tombola
qui ont été gâtés, les ensei-

gnantes ont également eu
l’agréable surprise de recevoir
chacune des chocolats Léoni-
das et un bijou Svarowski, de la
part des élèves. En somme, une
année qui se termine en

beauté. « Les bénéfices récoltés
vont permettre de financer
diverses sorties l’année pro-
c h a i n e » , a i n d i q u é
Mme Létang, directrice de
l’école.

TIERCELET

Une journée festive
pour clore l’année scolaire
L’école de Tiercelet organisait sa fête de fin d’année pour le plaisir des enfants mais aussi des parents
qui ont passé un moment convivial. Certains sont repartis avec un lot gagné à la tombola.

De jolis maquillages pour le plus grand plaisir des enfants… Photo RLLes Amis du Nanhol, toujours soucieux d’apporter une note
de gaieté dans le village près du jardin de curé, ont mis en
place des jardinières de géraniums préparées par
Mme Soblet, ainsi que des annuelles mises en terre le long
du mur du gué. Avec la participation des établissements
Thill, Thérèse, Danielle, Stéphane, Noël, Louis, Julien et
Daniel ont apporté une note de couleur dans le village au
lieu-dit Le gué. Belle initiative de la part de l’association.

BASLIEUX
Le gué fleuri

Ambulances
Tous secteurs : Ottaviani 

(tél. 03 82 89 03 39) et 
Servagi (tél. 
03 82 44 04 54).

Pharmacie
Villerupt-Thil-Hussigny : 

pour connaître la pharma-
cie de garde, s’adresser au
3237.

URGENCES

Concours des
maisons fleuries

La commission municipale
« environnement » organise le
concours communal des mai-
sons fleuries.

Deux catégories sont concer-
nées : maisons avec jardins et
fenêtres, balcons, terrasses.

Le passage du jury est pro-
grammé pour la mi-juillet.

FILLIÈRES

Stationnement
interdit

• En raison de travaux de
voirie, le jeudi 5 juillet, le
stationnement sera interdit de
8 h à 19 h, sur le parking du
Central’Résidence, sur le par-
king entre la rue Jules-Vallès
et la cité de la Goulotte et sur
le parking rue des Merles.

• En raison de travaux de
voirie, le mercredi 4 juillet, le
stationnement sera interdit de
9 h à 18 h, dans toute la rue
Foch, ainsi que sur les places
pour personne à mobilité
réduite rue Albert-1er, rue
Casanova et sur le parking rue
Erckmann-Chatrian.

Piscine fermée
Villerupt.– En raison de

l’assemblée générale du person-
nel municipal, la piscine sera
fermée le jeudi 5 juillet, le
matin.

EN BREF

Stage
de danse

L’École des arts de la MJC
Villerupt propose pour ces
vacances d’été, deux stages
de danse modern jazz et cho-
régraphies avec Anne Winge-
linckx Gomez.

Le prix de ce stage de cinq
jours est fixé à 50 € (2 h/jour).

Stage 1 : du 9 au 13 juillet ;
stage 2 : du 16 au 20 juillet.
Niveau 1 de 10 h à 12 h pour
les initiations et observations
(5 – 8 ans).

Niveau 2 de 14 h à 16 h
pour les élémentaires et supé-
rieurs (9 ans et +).

Renseignements
et inscriptions :
tél. 03 82 89 90 14.

Jamais je n’aurais pensé que le
chapiteau allait rentrer là ! »
Ce mercredi matin, sur le site
du lycée de Villerupt, les béné-

voles du festival Vache de blues,
qui démarre vendredi, sont à pied
d’œuvre. « L’entreprise belge
chargée de son installation devait
arriver à 10 h. Mais, bloqué par
le Tour de France, le camion est
arrivé à 18 h. » Résultat : les
bénévoles ont fini à 4 h du matin.
Des anecdotes, Pierre Ennen, pré-
sident de Vache d’Assos, struc-
ture qui porte le festival, en accu-
mule depuis douze ans.

Pendant le festival, un peu
moins de deux cents bénévoles
s’activent. Pour le montage des
installations, ils sont trente à
quarante par jour. « Dans nos
troupes, on retrouve l’ensemble
des corps de métiers : cuisiniers,
routiers, retraités de la sidérurgie,
chefs d’entreprise, cadres dyna-
miques, chômeurs, personnel de
l’Éducation nationale, etc. Donc
nous n’avons pas mobilisé les
services techniques de la ville, on
t ravai l l e en autonomie »,
détaille-t-il.

Éclectisme généralisé
Des compétences également

mises au service de la musique
« car il y a beaucoup de musi-
ciens dans l’équipe. Donc nous
avons énormément de matériel.
Vache de blues est un festival de
pros organisé par des bénévoles.
Ce qui nous rend libre de nos
choix musicaux ». Dans ce
domaine également, l’éclectisme
est de mise. « Le blues reste
l’image du "black" plaintif sur
une guitare, déplore Pierre. Ici, les
gens ont des surprises ! »

Mais la liberté du festival se
retrouve dans les moindres
détails. Cette année, il y a chan-
gement de fournisseur de bois-
sons. « Ce n’est pas uniquement
une affaire de tarifs. L’ancien
nous imposait trop de publicité
sur le site », soupire Pierre. Le
combat concerne aussi la mal-

bouffe. « Nous n’avons pas que
des frites et des sandwiches. Le
plat emblématique reste le bœuf-
Guinness ! »

Démarré à Xivry-Circourt, le
festival a une histoire. Celle d’un
hommage à un premier ami
décédé, puis un second. « À
l’arrache, entre potes, on a fait ça
dans un pré à vaches, d’où le
nom. Surprise : on a rassemblé
1 300 personnes », se rappelle
Pierre. Désormais, la fréquenta-
tion oscille entre 3 500 et 5 000
personnes. « On ne veut pas plus,
car après les bénévoles sont en
surchauffe », estime-t-il. Ils sont,
aux trois quarts, issus du Pays-
Haut. Et de plus en plus jeunes.
Ce sont ceux-ci, entre 18 et 25
ans, qui cette année tiendront le
bar. Les plus anciens se répartis-
sent dans la partie technique.
« Ils ont réalisé une tranchée pour
enterrer le câble afin que le public

ne marche pas dessus. Ils ont
également fabriqué une tour
régie-sono en hauteur pour filmer
les concerts avec Mirabelle-TV,
etc. », énumère Pierre. Cette der-
nière va aussi permettre la
retransmission des concerts sur
écran dans les cuisines pour les
bénévoles coincés derrière les
fourneaux. « Ici, les artistes vien-
nent voir les filles en cuisine.
Dans d’autres festivals, c’est telle-
ment pro que les bénévoles ne
voient rien. Là, les musiciens pas-
sent par tous les stands, et sou-
vent, s’arrêtent pour discuter »,
se félicite-il.

Discuter, de manière virulente
parfois, les bénévoles le font
entre eux. « Les engueulades sont
nécessaires, comme dans un bon
couple, assure Pierre. À 13 h, tout
le monde se retrouve pour manger
et parler des problèmes. »

Si aujourd’hui l’association

décidait de stopper toute pros-
pection d’artistes, les contacts
actuels permettraient de faire la
programmation pendant encore
quatre ans. « Quand les artistes
sont déçus, par l’accueil, les loges
ou le son, ils se le disent entre eux.
Et inversement », sourit le prési-
dent. Qui illustre avec l’anecdote

d’un artiste venu en 2007, et qui,
de passage au Luxembourg en
2009, a avancé son voyage pour
saluer les troupes du festival et a
fini par faire un bœuf d’un quart
d’heure sur scène. « Une notion
de plaisir » qui attire depuis trois
ans un public de plus en plus
jeune.

CULTURE villerupt

Dans les coulisses de Vache
de blues : les bénévoles
Vache de blues démarre demain à Villerupt. Les installations vont bon train grâce aux bénévoles.
Sur place, l’ambiance est déjà au festival.

Le site du lycée de Villerupt fourmille d’activité : le festival Vache de blues est presque prêt à ouvrir ses scènes au public.
Photo Samuel MOREAU.

Les bénévoles
mettent à

profit toutes
leurs

compétences
pour réaliser
leurs projets.

Photo

Samuel MOREAU.

Le Festival s’installe sur les hauteurs de Villerupt, en plein cœur du
Pays-Haut, les 6, 7 et 8 juillet. Villerupt, cosmopolite par nature,
italienne dans ses images, musicienne par son histoire, a déjà accueilli
de grands noms de la musique. Cette riche ville de cultures offre la
possibilité de poursuivre une aventure commencée il y a douze ans
maintenant. Fidèle à sa démarche, Vache de blues est un festival de
découvertes, de mixité et de diversité, qui rend hommage à la musique
du diable : le blues des origines à ses formes les plus contemporaines.
Sur deux scènes, en plein air et sous chapiteau, dix-sept formations de
renommée internationale seront accueillies.

• Les voix féminines toujours à l’honneur : avec le boogie-woogie de
Anke Angel (NL), la touche rock’n’roll/rockabilly de Las Vargas (FR) et
de Miss Ruby Ann (PT), la blue-soul de MZ Dee et Sharon Lewis
(USA).

• La guitare à pleins riffs et sous toutes ses coutures : des racines du
blues avec Eric Noden (USA), Martin Harley (UK), Walking Stick Man
(SP), aux côtés jazzy, rhythm’n’blues de Duke Robillard et Dave
Specter (USA) jusqu’aux accents plus modernes de Todd Sharpville
(UK) ou Maurizio Pugno (IT).

• L’harmonica dans tous ses états et dans tous ses éclats : les
meilleurs représentants actuels européens, une nouvelle génération
pleine d’inventivité, Nico Wayne Toussaint, Greg Zlap, Youssef
Remadna (FR), Geneviève Dartevelle, Thierry Crommen (BE) côtoient
des références comme Joe Filisko ou Jim Liban (USA).

Vache de blues est aussi un grand moment de partage, de rencontres
conviviales, insolites et de plaisirs gourmands. Comme chaque année,
on y vient en famille, entre amis, en amoureux de la musique, à pied,
en vélo, en camping-car pour rejoindre la famille des « vaches de
potes ». Sous la toile du chapiteau, devant la scène, entre deux stands,
à chaque instant, la Blues magie opère.

Des musiciens renommés


